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AUX ANNONCEURS
Four vendre à Montmagny il

vous faut an5oncer duns Mont-

magny. ¢

Annoncez dans “LE PEUPLE”

t'est le journal que vous devez

tonsidérer d’abord.
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SANDomeen

Le ministère des travaux publics d’Ottawa vient de ter miner les
les services fédéraux du districts de Montmagny-L’Islet. Cette bâtisse
grâce aux démarches actives du député du comté.

chômage,
construction débuteront dans un avenir très rapproché.

Parallèle de fonds
Ce titre est peut-être énigmatique, mais ne vous effrayez

pas; il se résout bien simplement à répondre à la question :
“La contribution d’assurance chômage est elle une taxe ?

En ces jours où les taxes sont encore très nombreuses, la
question n’est certainement pas dénuée d’actualité.

J'essayerai de donner à cette question une réponse fran-
che. pratique. dissipant tout doute dans l’esprit des person-
nes qui ne demandent qu’à être éclairées.

Avant d'entrer dans le sujet, je vous dois de dissiper tout
de suite un malentendu quant au sens du mot taxe. Certaines
gens n’entendent pas le mot taxe dans son sen pratique, dési-
gnant l'effet plutôt que la cause.

  

Une taxe pour eux, c’est de l’argent à payer. Si
vous entendez le mot taxe dans ce sens. alors je dois avouer
tout de suite que dans ce sens étroit la contribution d’assu-
surance-maladie, d’assurance-accidents, Songez-vous pour un
sé de verbiage. Le pédantisme ne conduit pas a la vérité et
lorsqu'on se paie de mots ou qu'on se leurre d’euphémismes,
l'on s’écarte de la vérité et l’on en ressent toujours les mau-
vais effets.

Il est évident que dans son sens véritable et fondamental,
la contribution d’assurance-chômage‘ n’est pas une taxe, je
crois bon de répéter avec emphase “La contribution d’assu-
tance chômage n’est pas une taxe”.

Lorsque vous acquittez une prime d'assurance-feu, d’as-
Surance-maladie, da’ssurance-accidents, songez-vous pour un
Instant que vous payez une taxe? La réponse est évidente.
“NON” !

Je considère qu’une taxe est une somme due et exigée par
l'Etat, d’un particulier, sans son assentiment direct et pour
laquelle il ne reçoit pas d’avantages directs et individuels,
mais plutôt des services publics généraux. Tandis que la con-
tribution d’assurance-chômage est une somme exigée par l'E-
tat, d’un particulier, également’sans son assentiment direct,
mais pour laquelle il reçoit des avantages directs et indivi-
duels: à savoir, des prestations d’assurance-chômage.

La contribution d’assurance-chômage est imposée par la
LOI, fort bien, mais il faut noter qu’elle repose sur une base
quasi-contractuelle. Du paiement de la contribution d'assuran-
ce-chdmage certains ‘droits sont acquis à l’assuré.

La fin de la contribution est de donner à l’assuré, moyen-
nant certaines conditions, des prestations au cas où il devien-
drait chômeur involontaire. Et ces prestations ne sont versés
Qu’aux assurés qui ont acquitté leurs contributions. Donc
grande différence d’avec la taxe dont le non-paiement n’en-
traine pas la privation des services généraux de l’Etat.

Nous sommes presque en face d’un véritable contrat d'as-
Surance. Les conditions prévues sont analogues en principe
au conditions que l’on trouve dans les contrats ‘commerciaux.

Il existe d’autres genres d’assurances obligatoires, comme

SALON DE FOURRURE
Un grand choix de manteaux de fourrures, à des prix

variant de $139.00 à $700.00. Aussi bel assortiment de
peaux de moutons de Perse gris ou noir, seal, écureuil.
vison, etc,

chez Mme Edouard Normand
5, rue Frontenac

TEL,: 248 MONTMAGNY
Oar

 
: Me Jean Lesage, quicomté de Montmagny-L’Islet aux prochaines élections. L'édifice abritera

de la douane et de l’accise, ceux de la Gendarmerie fédérale, de

plans d’un magnifique édifice destiné à loger toustout à fait moderne sera construite incessammentsera de nouveau candidat du parti libéral dans leles services postaux, les bureaux de l’assurance-l’agriculture, des vétérans, etc. Les travaux de

L’hon Louis St-Laurent a
Montmagny le-22

Pour la deuxième fois depuis la
Confédération, en 1847, Montma-
&ny recevra la visite d’un premier
Ministre ® Canada. Eneffet, le 22
mai prochain, l’hon. Louis St-Lau-
rent s'arrêtera à Montmagny, ae-
tompagné de son épouse.

Une réception sera organisée sur
la Place de l’église et le Maire
Louis O. Roy entouré des maires
du comté, souhaitera la bienvenue
au premier ministre. Celui-ci sera
sur son voyage de retour d'une

tournée entreprise cette semaine

dans les provinces maritimes. Par-

tis de Rivière du Loup en automo-

nait à Montmagny une grande ns-

semblée pour exposer sa politique

sur la marinne de guerre.

Après bientôt 38 ans, Montma-

gny recevra le premier citoyen ei

la première dame du Canada.
 

Unité Sanitaire du

Comté de Montmagny
Semaine du 16 mai 1949

Principales activités:

Lundi 16 mai —

Montmagny: Bureau

Mardi 17 mai ’
; ; ; ; St-Fabien: 2 hrs à 3 hrs: Clini-

bile, L'hon St-Laurent et son & que de bébés au village

pouse s'arrêteront à l'Islet- à 2.5 St-Paul: . Clinique dentaire

et arriveront à Montmagny à 4.3 Mercredi 18 mai: —

p. m. St-Pierre: De 2 hrs 2 3 hrs: Cli-
En dépit de la campagne électo- nique de bébés.

rale, on nous informe que cette vi-

site ne revêt aucun caractère po-

litique, mais en est simplement de

courtoisie à la population de Mont-

magny et du district,

Jeudi le 19 mai —
Montmagny: Clinique anti-tuber-

culeuse par le Dr Beauchêne, à l'u-

nité sanitaire: 1 h. 30 a.3 h. 30.

- VENDREDI 13 MAI 1949

- Montmagny.

Feuillère et Jean Marais.

Comme nous le disions au début,

c’est la deuxième fois depuis 1867

qu’un premier ministre du Canada

en fonction se rend à Montmagny.

En 1911, plus exactement le 13

septembre, Sir Wilfrid Laurier te-  Salle des Chevaliers de Colomb:
Clinique de bébés.

Vendredi 20 mai —

St-Pierre: Examen scolaire

Ste-Apolline: Clinique dentaire.

Dr A. Dumas M. H.

l'assurance contre les accidents de travail. Le patron et l’em-
ployé peuvent-ils prétendre, lorsqu’ils paient leur cotisation,
qu’ils paient une taxe? Certainement non !

Certains groupes d’employés voient leur salaire réduit de
4, 5 et même 6%, pour un fond de retraite. Cela non plus n’est
pas une taxe.

D# l'argent versé dans une caisse pour le paiement possi-
ble de prestations directes n'est certainement pas une taxe.

La caisse d’assurance-chômage a un aspect spécial: ce
n’est pas un fonds ordinaire de l’Etat: c’est plutôt un fonds
fiduciaire dont la Commission est gardienne et fidéiocommis.
Nul autre déboursé que les prestations ne peut être fait à mê-
me la caisse.

Il existe un comité de placement qui doit surveiller le pla-
cement des valeurs de la caisse d’assurance-chomage. Ceci dé-
montre bien que les contributions n’ont rien de commun avec
une taxe, puisque l’tEat à lui-même reconnu le caractère ex-
ceptionnel de la caisse d’assurance-chômage.

_

————=

ECONOMISEZ

en achetant chez:

JOS. N. BRETON
SAINT-PIERRE DE MONTMAGNY

votre bague de fiancailles avec saphirs ou diamants
Réduction sur

Colliers de perles, pierres du Rhin,
Chapelets de cristal de roches, montres, bagues, etc 
 

. Autorisé comme envoi postal de 2e classe Ministère des Postes. Ottawa

Lettre ouverte
Montmagny, 11 mai 1949

Monsieur le rédacteur,

Journal “Le Peuple”

Monsieur,

Permettez-moi de publier auns

votre journal, une réponse à une

critique parue la semaine rernie-

re dans le Courrier ae Montinagny

et intitulée; “Ce microphone priv.

pourrait deveniy une nuisance pu-

blique.”

REPONSE:

Ce microphone prité pourrait-ii

devenir une nuisance à ce ‘’haut-

parleur”? ‘
Ce haut-parleur, que personne ne

demandait, mais dont plusieurs ont

félicité ceux qui avaient pris l’i-

ntiative de l’y installer (à 38 peds

plus exactement) pourrait éventu-

-llement servir à annoncer n'inipor-

te quoi, et nous serions à l’aise de
le faire. De la propagande politi-

que? . Peut-être! Aurait-on

peur pour le mois de “juin”? N’a-

yez crainte. Nous tenons à avoir

le “crédt” de l’avoir installé dans

un but “social”, qui est de continu-

er à vous faire entendre “les sons

très mélodieux du jeu de carillon”

(que sont les cloches du Cap Saint-

Ignace) annonçant l’Angélus à la

manière des beffrois des Flandres”

(évidemment sur disque, dû à la

prete de notre majestueux tem-

ple). Il est toujours loisible a ceux

qui préfèrent les beffrois des Flan-

dres, de retourner les entendren

Nous sommes restés “conserva-

teurs” de motre religion et de ses

coutumes et en sommes fiers.

“ Après y avoir réfléchi et s'être

servi de notre “comprenette”, nous

avons jugé bon de Continuer, c’ast-

à-dire que le public nous en ayant

donné un verdict favorable, aime
beaucoup l’Angélus du midi et du

soir, qui depuis novembre dernier

ne se faisant plus entendre. Nous
avons agi d’une manière “Libérale”
de si haut perché, il aurait été ex-
travagant d’y agir autrement.
Nous ne croyons pas empiéter

sur la liberté individuelle en agis-
sant de la sorte, surtout dans un
pays où tous les Citoyens ont la
bonne réputation d’être des pen-
seurs libres,
Avec mes remerciements.

(Signé) Pierre Michon.

 

re * AL’aigle à deux têtes”
Jean Cocteau a créé le royaume

où règne

Du sang, de la volupté et de la
mort. — Super triomphe d’Edwige

— 000 —
Un royaume de mystère, d’amour

et de mort, d’intrigues à l’ombre
d’un chateau dans la montagne, de
valses tristes qu’on danse au rith-
me de coeurs trop lourds.
‘Un royaume d’un autre siècle, a-

vec une reine à la fois femme et
Jeune fille, violente et douce, indé-
sise et obstinée et des anarchis-
tes. -

‘Un royaume de poésie, puisque
Jean Cocteau I'a conçu, et qu'il a
rassemblé le poison, la pourpre, les
romantiques foréts de sapin, les
couloirs sombres d’une demeure an
cienne, les statues colossales, les
candélabres baroques, une haute
fenêtre ouverte sur une nuit d’ora-
ge. un policier glacial qui se prend
p2ur un grand ministre.

Le maitre de ce royaume Aux
casques emplumés Jean Cocteau n’a
pas été le seul à le faire vivre.
‘-hristian Bérard, figure prestigi-
cuse de l’art contemporain, person-
nage de Paris, a composé le décor
harmonisé les formes des palais,
plié à la loi de son goût jusqu’aux

paysages savoyards devenus tyro-

liens par la grâce du scénario.

Un film de la classe de L’AI-

GLE A DEUX TETES, devait for-

tement être interprété par des co-

médiens dont la réputation avait

depuis longtemps franchi les fron-

tières. Aux “grands” Cocteau et

Bérard, s'associérent les “grands”

Edwige Feuillère et Jean Marais;

ceux-là retrouvèrent à l’écran les

rôles qu’ils avaient illustrés sur la

scène d’un théâtre parisien pen- 

 
Au “CLUB RENDEZ-VOUS” de CHRC, on sempresse

toujours de répondre, dans le plus bref délai possible, à tou-
tes les demandes spéciales reçues au téléphone, soit au cours
de la journée, soit au cours de l’émission entre 10.40 hres p.
m. et minuit. Sur la photo ci-dessus, on y reconnait de gau-
che à droite: Clovis Dumont, Roger LeBe!. Elmer Piciiford,
Gaston Blais, Gaétan Plante et l’animateur et président du
Club Paul Légaré. Chaque soir les concurrents peuvent ga-
gner un album de disques populaires en plus d’Un abonne-
ment d’un an à la revue “RADIO 49”.

LA SAINTE MESSE
Avec le PRETRE.….jusqu’au bout

Dans les dernières minutes… dans les derniers gestes de
la Messe, pourquoi quitter le prêtre? Suivons-le jusqu’au
bout. |

L’action de grâces. ensemble. C’est celle de l'Eglise. la
nôtre, par conséquent! Ce que disent les prêtres. tous les jours
àcommencer par le Pape et les Evêques, à leur Messe. Qui
est la nôtre. Y pensez-vous. Dire tous les jours la même prière
que le Pape! Avec lui, avec tous les prêtres, demandons “de
garder dans un coeur pur ce que nos lèvres ont reçu”, le Don
du Père très aimant: son Fils Jésus qui nous est revenu des
Cieux, avec tout ce qu'Il nous offre de fraternel et d’éternel:
sa Sainteté, sa Pureté, sa Vérité, son Amour. 2

Autant de remèdes apportés à nos constructions éphémè-
res, à nos temporelles vanités. Sans brutalité, sans brimade
contre notre esprit distrait… doucement.

Branchons-nous sur le Christ. Demandons-Lui humble-
ment avec le prêtre, “que ce Corps et ce Sang pénètrent inti-
mement en nous.” pas seulement à la surface, mais dans les
dernières fibres de nous-mêmes, Et que là où passe la Pureté
infinie, il ne nous reste plus trace de nos vieilles souitlures..
de nos charnelles poussiéres.. de nos sottes suffisagces.. C'est
le divin moment oll nous sommes exaucés.. La Grace est la!
la Source est 12!.. Buvons!.. Buvons a plein coeur! Nous avions
demandé à l’Offertoire “de participer à la divinité de Celui
qui a si merveilleusement uni en Lui notre humanité à la di-
vinité”. Co . A

Et voici que sa Divinité nous pénetre des pieds a la tête
vaseLa journée qui va suivre est la sienne autant que la nôtre.
Nous ne pourrions faire une Action de grâce plus logique, une
prière qui fut davantage: la Suite.

(à suivre)

| DECES
LANGEVIN: — A Notre-Dame

du Rosaire, le 30 avril 1949, à

 

 

Heureux gagants

M. Léopold Collin, de Bras St-

Nicholas, Montmagny, a été l’heu-

reux gagnant du premier prix de

cette semaine, nous lui souhaitons

bienvenu la semaine prochaine ave

ses amis, non pas pour la somme

de 10.00 mais bien pour l’etoile
qui vaudra $50.00.

l’âge de 71 “ans, est décédée dame

Joséphine Mercier, épouse de Eu-

sèbe Langevin.

Les funérailles ont eu lieu mer-

credi le 4 mai. Mme Langevin é-

tait du tiers-ordre.

Les services de la Maison J. A.

lLabrecque de Montmagny avaient

été retenus pour la direction des fu-
P. Q nérailles.

0ESEHENS.

LA CORPORATION DE LA
VILLE DE MONTMAGNY

Les abonnements à l’aqueduc pour le prochain se-
mestre deviendront dûs le 15 mai courant et payables
d'avance. Vous êtes censés venir payer à notre bureau.

Nous envoyons cependant un collecteur à domicile,
en la personne de M. Ernest Paré.

En plus de solliciter les paiements, nous lui avons
donné instruction, comme c’est notre droit de consta-
ter que tous les extras dus sont bien payés, à savoir:

Cabinets (un ou plus) $1.50 par 6 mois
Bains (chacun) $1.50 par 6 mois
Boyaux d’arr. (hose) pour jardins

autous, patinoires privées, etc.
Pensionnaires (chacun)

à part des hôtels
Chevaux (chacun) 75 par 6 mois
Bêtes à cornes (chacune) 371, par 6 mois
Tous les arrérages devront être payés dans le cours

du présent mois, sinon notre service sera discontinué aux
retardataires.
Un intérêt de 714% par année sera chargé sur tout

montant en retard.

Cinéma Lafontaine Env.

Montmagny.  

$3,00 par 6 mois

$1.50 par 6 mois

  (suite à la page 8)  LURUEEUTMRmaireia



  

CHRC
800 Kilocycles 5000 Watts

Yes meilleurs programmes de 7 30 a.m. a minuit,

ISEZ NOTRE JOURNAL

   
 

JULES PARE
64 de la GARK vo

MONTMAGNY

TEL. T8

 

 

CONSTRUCTEURS DE MAISON
Nous avons à vendre des portes en B. C F'Ü qans

toutes les grandeurs ‘régulières, des panneaux de veneer
de B. C. FIR, de la laine minérale de 2” et 3” d’épais-
«il et de ia Boisure de portes-

GERARD COLLIN, INC,
Montmagny, PQ Tél: 399
 

 

 

C.P. 219 Tél.

Refrigération Moderne Enr.
Adrien GAUDREAU,prop.

29, rue St-lgnace

282

Montmagny
Distributeur de   General Electrique et Universel Cooler .

pour réfrigération cemmierc'a*.

 

VENTE SERVICE ET REPARATION ~~
qu

cs" Lm
J

SPECIALITE: — REP"GERATEUR
pour communauté yeligier

use,

 

hôtel restaurant, boucher

Deur J :
«rie, cultivateur, laitier-

 

TOUJOURS EN MAINS
POULIES ET COUROIES EN V

 

 

REPARATION de machines à lave: — pompes élec-

triques -- Moteurs — poêles et balances de toutes sortes

 
 

      
SI VOUS SOUFFREZ DE: FAIBLESSE,

COURBATURES, NERVOSITÉ, ÉPUISE

MENT, FATIGUE HABITUELLE,

MANQUE D'APPÉTIT... …-,

 

POUR VOS ASSURANCES

FEU. — VIE _— AUTO, — VOL. — ACCIDENTS

MAIADIE. RESPONSABILITE, ETC
Consultez

PHILIPPE ROY
Courtier d’ Assurance Agréé

TR. rue Sr-Jean.Baptiste,

Tél. Bureau: 92

Montmagny

Rés.: 240

 

 

grtbe sD ; .

.xamen de la vue; analyse visuelle; orthoptique

. EMMANUEL GOBEIL, O.D-
Docteur en optométrie

Heures de bureau: Tous les jours, de 9 h. a.m. à 9 h. p.m.

Rue St-Jean-Baptiste MONTMAGNY

000000 A LE 5
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ORGANE DU DISTRICT DE MONTMAGNY
publié par

Toute communication concernant “Le Peuple”

le vendredi de chaque semaine

   

doit être adressée à:

CART DE GOUVERNER
Sh LANGUE ~~ /5

QUEL art précieux, et,
qui possède cet art à fond !

. Au vrai, il est armé pour réussir dans la vie, car, cet art
lui évitera bien des ennuis, des échecs, des léconvenues !

Ecoutons, plutôt, ce qu’en dit un judicieux auteur. René
Bazin: On conseille aux personnes vraiment chrétiennes, de
faire souvent leur examen (de conscience. ou examen parti-
culier) sur l’art de gouverner sa langue, comme moyen sûr
de connaître et de réformer leur intérieur. :

Préférez écouter que parler; parler moins que plus.
Réfléehir avant de parler. ’
Saveir parler par son intelligence (en maintes circons-

tances).
Retenir sa langue, quand le coeur est ému (on sait que

la colére et l’émotion font dire bien des sottises).
Se taire, Quand on se sent trop envie de parler (car l’im-

pulsion, vive expose à faire dire des choses regrettables. ou
pour le moins, indiscrètes, et, conséquemment, toujours nui-
sibles).

i Parler après les autres, jamais contre les autres, toujours
bien des autres, rarement pour s’excuser (excepté quand cela
s'avère absolument nécessaire), toujours avec modestie, ja-
mais contre la vérité, toujours avec discrétion. avec tact, ja-
mais par humeur.

i Quand la vanité s’y mêle (presque inévitablement). puri-
fier son intention.)

Ne parler ni trop haut, ni trop bas (avec douceur, mansu-
étude).

Nes'informer de rien par curiosité.
Laisser le monde parler du monde.

Ne se plaindre de rien, ni de personne, ni des choses (cela
suppose déjà une grande abnégation).

(suite 2 1a page 5)
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qu’il est savant et puissant, celui
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Accroissement naturel de

78,551 ames dans le

Québec
D'après le bilan démographique

préliminaire que vient de publier le

ministère de la Santé de la provin-

ce, il appert que l'on a enregistré

à date 35,208 décès pour l’année
1948. Ces décès, déduits du total

des naissances, portent notre

soit quatre mille de moins qu’en

1947. Evidemment, une faible dimi-

nution des naissances, en plus d'u-
ne légère augmentation des décès

explique cette répression. Les chif-

fres les plus récents permettent

de constater qu’il y a eu 113,739

naissances en 1948 contre 115,768

en 1947, ce qui équivaut à une

diminution de 1.8 p. ¢. Notre taux

de natalité atteint, a ’heure actucl-

le, 29.8 par mille de population. Il

convient, en outre, de noter que

l’accroissement des décés s’éléve

a 1,639. Toutefois, le taux de notre

mortalité générale est trés bas: il

est en effet de 8.7 par mille de po-

pulation.

Depuis 1945, notre mortanté gé-

nérale ne dépasse pas celle des au-

tres provinces dont la répartition

des âges est plus favorable que la

nétre,, notamment les trois provin-

ces des prairies. En dépit d’une cer-

taine variation dans le nombre des

décès, le taux de cette mortalité
continue de décroître par suite de

l'apport très substantiel qui nous

(suite à la page 5)
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si chacun était

vous prendriez! Et que de temps perdu!

concurrente s’en chargerait. Vous y verriez!

Pourriez-vous vous attendre

à autant d’efficacité, de
courtoisie et d’empressement

de la part de celui qui
solliciterait votre

clientèle ?

ANNONCE COMMANDITÉE PAR VOTRE  Le monopole d'État des

banques supprimerait la concurrence

et mettrait votre compfe‘en

banque sous les yeux d'un

fonctionnaire de l'État.

SUPPOSEZ que vous soyez obligé de brouetter
de l’argent pour payer vos comptes. Quels risques

Ce n’est pas ce que vous faites, heureusement. Comme

tous ceux qui ont un compte en banque—et il y en
a sept millions— vous prenez simplement votre plurië,
vous émettez des chèques et vous vous en rapportez
à votre banque pour ce qui est de la comptabilité. Cette
façon moderne de procéder est facile, simple et sûre.

Manipuler et enregistrer vos opérations par chèque,
c’est là une tâche importante. Il faut que votre banque
l’accomplisse avec exactitude, ou bien une bañque

Supposez qu’il n’y ait pas de concurrence .. .

 

  

 

BANQUE
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croissement naturel à 78,551 âmes, |
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CARTES PROFESSIONNELLES
— ET D'AFFAIRES —

STENTSE COEEECEOSCCE6
+
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BOULANGER, FORTIER & RONDEALU, C.A.
Comptables Agréée

Chartered Accountante

ot

Syndle Licenclé
—000—

MAURICE BOULANGER, B.A., C A

Syndic Licencié

GUY FORTIER, B.A. LS.C., C.A -

| REAL A. RONDEAU, B.A, CA.

71. rue St-Pierre, Tél. 2-4079 
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Pourquoi ne déposez-vous par vos épargnes à

LA CAISSE POPULAIRE DE ST-FHOMAS
DE MONTMAGNY

Consultez un de ces officiers:  Joseph Boulanger Toseph CMé

Xmile Gaudreau cult Laurés* Boulanger

Joseph Marineau . Louis Blanchet
Damase Beaudoin Aurèle Marois

|

doseph Paré Fortunat G. Fournies ‘
Antonio Paré Eutrope Méthot

Omer Gaudreas J. A. Veilleux  
i

Gonzague Bélanger, sec.-gérant, |

64, rue de la Gare !
MCREaEEAERORERCSOOOOOCOOOOES

AE

HEBERT & BELANGER
: NOTAIRES

@ Placements d'argent sur hypothèques ou débentures.
@ Commissaires de la Cour Supérieure.

Assurances: Feu. Vie, Maladie. Accidents, Respun-
sabilité, Autos.

BUREAU chaque mercrudi soir, de 7.30 4 9 heudes P.M

64, rue du Dépôt Téléphone: 73
MONTMAGNY
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Jos. Marineau, B.A. LL.L. DR J. R. BARIL
AVOCAT Chirurgien-Deutiste

MONTMAGNY 18. rue Saint-Jean-Baptisw

31. du Dépôt Tél: 194 MONTMAGNY
CESSssssssameET

aAOOARONOR
RCALEA AAEROOCOCR OOESDDOOSDOSDCORSD

A. CHOUINARD, CR. [Td 703 Rayons X

Avocat Dr J. M. Bernatchez
T Tél 48 Chirurgien-Dentiate

25, rue St-Louis, 4. de la Gare
SOOEOONSENCOCs 000

Montmagny. COGENTCNG0SONSSNe

Dr Clément ROULEAU
Médecin-Vetérinaire Les personnes maigres

engraissent de 5, 10,15 liv.
Recouvrez entrain, énergie, vigueur

Pratique générale de médecine

et de chirurgie vétérinaire.

Rue St-Jean-Baptiste

MONTMAGNY
Quelle transformation! Les 08 ne paraissent plus,
les chairs s'afferinissent, le visage s'arrondit: plus TéL: No. 66
de cou émacié: disparu cet air de squelette ambu- SEDS°CVDSDCOCOS SDSESSO 

lant, Des milters de jeunes filles, hommes $ femmes =
Qui ne pouvaient engraisser sont fers aujourd'hui oo,0 ven ea a Le Cen
de leur bella apparence. Ils attribuent os résultat 5056.41070/010707010100/005000 00 0 si00 0.
A Ostrex qui revivifie et renforeit. Content pred F 0 U R R U R E S

THIBAULT

 ents, stimulants, fortifiants, fer, vi
clum pour enrichir le sang, améliorer l'appétit et la

| digestion et mieux faire profiter de la nourriture:
fait gagner du poids. Ne craignes pas de trop en-
graisser. Cesses quand vous aures rattrapéles 5, 10,
18 ou 20 livres nécessaires pour atteindre la normale,
Coûts peu. Nouveau format d'essai seulement 60c.
Essayez les fameux comprimés-toniques Ostrex

+ pharmaciestte pane an 8 “pa: Tant
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VENEZ VOIR

la nouvelle mutocyclette T en 8 les der-

nières créations en fourrures,
JAWA 1949 tel que: Manteaux, garnitures

de luxe avec fourche et parures de cou.

télescopique ’ Notre atelier est à votre
JAWA 350 ce. $595.00 disposition pour tous travaux,
JAWA 250 ce. $495.00 tel que repassage, refection ou
JAWA 126 ce. $375.00 teinture.

Servi-cycles $295.00 TOUT TRAVAIL

- WHIZZER GARANTI
Sur C. C. N. & Schyinn EXPERIENCE

Plan de finance DE 20 ANS

— CHEZ - "

L.-P. THIBAULT, Enr.
282, St-Jean, Cuébec  

» + 0‘0"00"4"0"0"6 ‘610"6"AT001000100CSC

a WI:

Nouvel horaire des trains
Voiei, pour l'information de nos

lecteurs, le nouvel horair: des

trains du iC. N. R., entré en vigueur

le 24 avril dernier.   Semaine Dimanch2

Local montant

A ; le matin 8.50 a.m. 5.37 aon.

\À pocal descendant
. ; e matin 9.59 am. ——

Bicycle et Tricycle C.C.M. Express montant

Accessoire de réparation le midi 12.48 a.m. 12.48 p.m.
Chez Express descendant

. le soir 6.56 p.m. 6.56 p.m.

Albert Blais Local descendant

12, rue St-Louis le soir 7.45 p.m 7.45 p.m.
Montmagny, Qué. Local montant

B. P. 324 le soir 7.46 p.m. ————
TEL.: Rés. 19% Atl, 199w Limité descendant

Confiez-nous vos répara- 2.40 am. 2.40 om.

tions nous les ferons avec Limité montant

soin. 4.04 a.m.
Représentant autorisé CIC.M. Ce train arrête à Montmagny, le

depuis plus de 40 ans. dimanche, le mercredi et 1» vendre-

1908 1949 di, s’il vy a des passagers pour    EaMontréal. ang
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CAMPAGNE
RADIO - CANADA
t la campagne électora-

ble, Radio-Canada suivra

que que son Bureau des

urs a établie il y a quel-

ées, C’est dire qu’elle ac-

sans frais des périodes

n dont le partage a déjà

en Consultation avec les

ants des partis nationaux.

eau français, comme le

nglais, réservera quatorze

demie à cette campagne.

mencera le lundé 9 mai

terminer le vendredi 24

deux pours complets a-

verture des bureaux de

discussion, les quatre par-

aux ont établi le partage

bdes sans appliquer rigou-

bt la formule du Livre

eurs représentants ont é-

question pendant plusieurs

vec les autorités de Radio

bour régler tous les dé-

ra, d’après le tableau ci-

ue le parti libéral a obte-
bures et quart d’émission:

progressiste-conservateur,

pt quart: le CCF, 3 heures

le crédit social, 1 henre

soit au total de 14 hre et

iodez sont d'une demi heu-

anart d’heure, et la plu-

été inscrites aux horaires

n liste des émissions poli-

e l’on entendra au réseau

de Radio-Canada, pendant

 
gne ésectorale:

Heures Partis

Mai

D. Libéral

Mai

0.00 Prog.-Conserv
11 Mai

4.30 Libéral

Mai |
p.30 Crédit social
13 Mai

p.00 CCF

Mai

B.30 Prog.-Conserv.

18 Mai

H.30 Prog.-Conserv.
Mai

0.00 Libéral ~
Mai

030 CCF
20 Mai

8.30 Prog.-Conserv.

B Mai

0.00 Libéral
Mai

8.30 CCF

25 Mai

 
4.15- 4.30 CCF

Mercredi 26 Mai

8.30- 8.45 Crédit social

Jeudi 26 Mai

10.15-10.30 Prog.-Conserv.

Samedi 28 Mai

10.15-10.30 Libéral

Lundi 30 Mai

9.30-10.00 Prog.-Conserv.

Mardi 31 Mai

8.00- 8.30 Libéral

Mercredi 1 Juin

4.15- 4.30 Libéral

Jeudi 2 Juin |
8.30- 8.40 CCF

Jeudi 2 Juin

10.15-10.30 Crédit social

Vendredi 3 Juin

8.45- 9.00 Libéral

Samedi 4 Juin

10.15-10.30 Crédit social
Lundi 6 Juin

9.30-10.00 CCF
Mardi 7 Juin

8.15- 8.30 Libéral

Mercredi 8 Juin

4.15- 4.30 Prog.-Conserv.

Jeudi 9 Juin

10.15-10.30 Prog.-Conserv.

Vendredi 10 Juin

8.45- 9.00 Libéral

Samedi 11 Juin

1€ 15-10.30 CCF

Lundi 13 Juin

9.30-10.00 Prog.-Conserv.
Mardi 14 Juin

8.00- 8.30 Libéral

Mercredi 15 Juin ’

4.15- 4.30 Crédit social

Jeudi.16 Juin

9.30-10.00 Libéral

Jeudi 16 Juin

10.15-10.30 CCF

Vendredi 17 Juin

8.00- 8.30 CCF

Samedi 18 Juin

10.15-10.45 Prog.-Conserv.

Lundi 20 Juin

9.30-10.00 Libéral

Mardi 2t Juin

8.15- 8.30 Crédit Social

Mercredi 22 Juin

4.15- 4.30 CCF
Jeudi 23 Juin

9.30-10.00 Prog.-Conserv.

Jeudi 23 Juin

10.15-10.30 CCF

Vendredi 24 Juin

9.30-10.00 Libéral

D y a de lartifice dans toutes

les paroles et dans la plupart de

actions des femmes coquettes”

Ne dépen-ez pas votre argent

avant de l’avoir gagné

LISEZ NOTRE JOURNAI

 

 

 

Roy, soprano dramatique
Boniface, au Manitoba, et
Te Ccmeau, basse chan-
€ Granby, Québec ont été
*S dimanche soir gagnants
PUTS national “Nos Futures

diffusé depuis octobre
Par le réseau français de
pnada

Ts d'une émission de gala
lissait nombre de person-
du monde artistique, le
"général de Radio-Cana-
Augustin Frigon, a remis
"se de $500 à chacun des
uréats, :

LOUISE ROY

KF Rov, la lauréate, n’est
* de 24 ans. Originaire
Boniface, elle est la fille
® de Mme L. P. Roy. El-

* le chant depuis l’âge de
® suit actuellement un
ANé au Conservatoire ro-
Musique de Toronto. Llle |

a chanté à plusieurs reprises au

poste CKSB de Saint-Boniface,

ainsi qu’aux divers réseaux [ran-

çais et anglais de Radio-Canada.

Son répertoire de chansons et

d’extraits d'opéra dépasse le chif-

fre de 300.

JEAN-PIERRE COMEAU

L'autre gagnant, Jean-Pierre Co

meau, a 22 ans. Il est annongeur-

réalisateur au poste CHEF de Cran

by. M. Comeau a fait ses études

avec les professeurs Roger Filia-

trault et Paul-Emile Corbeil, de

Montréal. Acadien d’origine, il

compte se faire une carrière du;

chant, soit à l’opéra, soit au con

cert.

M. Comeau a été entendu sou-
vent, lui aussi, à diverses émis-

sions de Radio-Canada, notamment

“Les Soirées de chez nous”, “Ra-

dio-Carabfin”, “Le Quagt d'heure de détente”, “Les Talents de chez

ERNA SACK À
RADIO - CANADA

Le mercredi, 18 mai 1949

‘à 9 heures du soir.

Erna Sack, soprano-colorature de

renommée internationale, sera l’in-

vitée d'honneur des Carabins à leur

prochaine émission à Radio-Cana-
da, mercredi, le 18 mai, à 9 heures
du soir.

Erna Sack est bien connue de

tous les mélomanes de la Province.

C’est en 1937 qu’elle fit son pre-

mier voyage en Amérique remplis

sant de nombreux engagements

dans les principales villes du Ca-

nada et des Etats-Unis. En févr.er

1948, Erna Sack donna des récitals

dans tout le Canada, dont douzc à

Montréal dans l’espace de six se-

maines. Ceci n’avait jamais été vu

auparavant.

Notre ami Roger, célibataire de

35 ans. décide de se mettre !e cor-

de au Cou; sa blonde l'a demandé

en rariage après douze ans de fré-

quentation. Mais, à l'heure décisive

un petit événement se produira.

Dans un autre sketch, Jean Coutu

et sa femme Claudine décident de

louer un chalet à la campagne
pour faire un peu de jardinage cet

été. Ce qu’ils trouvent en bêchant,

c’est pas d’l’onguent!

Vraiment
1 — La Science avance, dans ses

bottes de sept lieues. Des obser-

vateurs s'étonnent des “soucoupes

volantes”. Il s’agit des immences

ballons de plastiques qui parvien-

nent à des hauteurs incroyables.

Les Américains s’en servent pour

des observatons atmosphériques. À

une certaine altitude, ces ballons

s’aplatissent en “soucoupes” et vo-

+

{ yagent à grande allure. On sort
les premiéres photos prises de la

voûte céleste par le télescope géant

de Palomar. Développés, les films

font voir des étoiles distantes de

mille millions d’années-lumières et

l’on sait que la lumière voyage à

200,000 milles à la seconne.

2 — Nous l'avons déjà dit dans

cette Colonne:-la guerre entre l'oc-

cident et le Soviet n’est pas inévi-

table. La Russie fera tout en son

pouvoir pour la contourner. Elle

se gardera des incidents de frontiè-

re qhi pourraient déclencher un

conflit. Son système, c’est de pro-

céder par l’annexion des voisins.

Des trouves communistes mais

chinoises pourront bien trouver des

navires anglais. C’est une façon

qui n'est pas celle du Soviet.

5 — En ortohre prochain, un

groupe de jeun*s Canadiens sou-

cieux de leur avenir — les Une de
langue française las autres de
langue anglaise, tiais toat plus ou
moins familiers avec les deux
langues officielles dv pays — re-
cevront leurs dipiè.nes de l'école
de textile de Saint-Hyacinthe. Ce
seront les premiers diplômés d'u-
ne école textile canadienne.

Il y a quatr: ans, en s’inscri-

MORSURES
, PIQURES ET useno
EGRATIGNURES douleurocce.

| sionnée
les piqûres de guêpes, les os
d'insectes, les égratignures—avec
l'Onguent Dr. Éhase. e en
Cicatrisant. Antiseptique et médica-
menté. 69c. Format
6 fois plus, $2.23.

ONGUENTAntiseptique
DR. CHASE +
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vant aux prentiers cours de l’école

de textile fondée par le gouver-

nement provincial de Québec sur la

recommandation de son ministère

du bien-être social et de la jeunes-

se, ces jeunes aidaient une impor-

tante industrie canadienne à faire

un grand pas en avant. .

4 — Sous le paravant de la jus-

tice envers l’ouvrier, il y a des

journaux qui encouragent systéma-

tiquement les grèves, même si el-

les sont discutables, et qui dénon-

cent intentionnellement le patronat

même si celui-ci fait preuve de

bonne volonté. Ces journaux sont
des pêcheurs en eau trouble qui

sont loin d’enrôler l’appui des es-

prits sérieux. Cette presse qu: se

veut reformatrice n’est que des-

tructive, tout simplement. Elle ne

s'occupe guère d’être juste envers

la capital comme envers la main

d'oeuvre, Son seul souci est de cau-

ser du trouble, de faire du tanage.

Cette presse n’est pas une amie
de la société.

5.— Récemment à Paris, Ont. u-

ne grève s’esl terminée qui a été
l'une des plus tragique jamais vues

au Canada. -Les faits établissent

comment uxe grève peut être inu-

tile. Quand la United Textile, Wor-

kers of America (A F L) induisit a

la grève ses membres de la Pen-

man’s, seulement quelques uns lais-
sérent 'ouvrage. Les autres rveste-

rent à leurs machines à leurs hauts
-alaires.

Ces grévistes durent étre rempla-

cés afin de ne pas briser une pro-
duction en série, la chaine des o-
pérations. Maintenant il règne ce
la rancoeur à Paris car certains de
ces grévistes avaient jeté des pier-
res aux camarades fidèles au tra-
Vail. Il y a en outre les salaires
perdus, la gêne créée dans le bud-
get des foyers ouvriers.

 

Bel hommage à

Mlle Evelyne Blanchard

On a appris avec de profon ts re-
grets le décès de Mlle Evelyne
Blanchard de notre ville, survenu
le 28 avril, à l’âge de 20 ans et 3
mois. Bien douée, elle fit généreu-
sement le sacrifice de sa vie, avec
calme et résignation parfaitement
chrétienne. Elle était la fille de
feu M. Joseph Blanchard, ex-secré-
taire trésorier de la ville de Mont-
magny et de dame Corinne Beau-
mont.

Ses funérailles ont eu lien lundi
le 2 mai, à 9 heures en la chapelle
de la J. O. ©. en présence d'un

nombre considérable de parents et

amis de la famille en deuil, et elles
ont donné lieu à une touchante ma

nifestation d'estime et de condo-

léances. Elle laisse pour pleurer
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sa yerte outre sa mère madame Vve

Joseph Blanchard, ses frères Ber-

trand, et Jean Baptiste Blanchard

Ses -soeurs: Miles Françoise, José-

phine et Héléne Blanchard. Ses on-

cles et tantes: Mme Vve Théophile

Beaumont, Mme Vve Edmond Ca-

ron, M. et Mme Numa Bzaumont,

M. et Mme Alexandre Chevron, de

Pointe-au-Pére; Mme Joseph Ro-

chon, Fall-River, Mass; M. et Mme

Arcadius Méthot, Worchester, Mass

Mme Vve Henri Lachapelle, Qué-

bec; Mme E. Bergevin, Fitchburg

Mass; Mme W. Day, Lemister,

Mass; Mme B. Léger, Springfield;

M. et Mme Raymond St-Onge, Le-

mister Mass; M. et Mme Ad. Bé-

langer; Paul Bergevin, Fitehburg

Mass.

M. Roger Beaumont, cousin de

la défunte, portait la croix. La

dépouille mortelle était portée par

MM. Josepuh Marois, Henri Marois

Bertrand Nicole, Rob. Collin, Jac-

ques Morin, Jean-Paul Beaumont.

Les porteuses d'honneur Miles

Madeleine Morin, Amélia Caouette

Lucille Létourneau, Marcelle Mer-
cier.

La levée du corps fut présidée

par M. l'abbé Marc Caron, du Sé-

minaire de Québec qui célébra éga-

lement le service funèbre, assisté

de MM. les abbés G. Labbé et G.

Gariépy, vicaires, qui agissaient

respectivement comme diacre et

sous-idacre. La chorale paroissiale

sous la direction de M. Chs. Omer

Bernier, chanta la messe de Re-
quiem en grégorien.

Lorsque le cortège funèbre quitta

la résidence funéraire pour la cha-

pelle de la J. O. C., le deuil était

conduit par ses frères Bertrand et

Jean-Baptiste Blanchard; ses on-

cles MM. Numa Beaumont, Alex-

andre ‘Chevron, Raymond St-Onze

Paul Bergevin, Ad. Bélanger. Ses

cousins MM. Wellie et Adjutor
Beaumont, Jos. N, Caron, Paul

Mercier, M. Lachapelle. Québec.

Dans les rangs du défilé on voy-

ait entrese autres MM. Chs.-A.

Bergeron, Alex. Chouinard, C.R,

Edmond Rousseau, Jos. Blanchet,

Cléoph. Caouette, Phil. Caron, Er-

nest Côté, Jos. Caouette, Ernest

Proulx, Robert Rousseau Emile

Belleau, Paul-A. Proulx, Odilon

Bernier, Maurice Fréchette, Olivier

Dionne, William Rabideau Alban

Fournier, Roméo Corriveau, Fer-

nand  Audet, René Samson, Lau-

rent Coulombe, aGbriel Coulombe,

Adjutor Cloutier, David Rousseau,

Lucien Coulombe, Daméeil Gau-

mond, Maurice Paquet, J.-Bte Pa-

quet, Roger Talbot, Rolland Collin

Claude Collin, Alex. Fournier, J.-
F. Caron, Alphonse Blais, Eugène
Létourneau, Charles Coulombe, N.
Minville, Nap. Dionne, Omer Té&tu,

-
 

TIT-COQ A LA RADIO LUNDI SOIR PROCHAIN

 
Des scènes marquantes de la pius célèbre pièce du théâ-

tre canadien, TTT-COQ, seront entendues sur tous les vostes
du réseau français de Radio-Canada, à 9 heures, lundi soir. 16
mai. GRATIEN GELINAS, auteur et vedette de cette pièce
qui attire à Montréal des salles combles depuis huit mois, a
gracieusement consenti, avec sa troupe, à faire partie de l’é-
mission TAMBOUR BATTANT, à l’occasion de la Semaine
de l’Armée. En plus de TIT-COQ, l’émission comprendra 3 ve
dettes féminines, Rolande DESORMEAUX, Lucille DUMONT
et Lise ROY, qui représentent chacune un de nos services ar-
més. Comme d’habitude, Maurice MEERTE et son orchestre
et le choeur des Tambours-majors, Roger BAULU et Jacques
DESBAILLETSseront au programme. C’est de la caserne des
Fusilliers Mont-Royal, à Montréal, devant un public considé-
rable et les personnalités les plus en vue de la métropole et
du monde militaire, que sera irradiée cette émission de gala, à
9 heures, lundi soir, à Radio-Canada.
 

LE DIRECTEUR

Le directeur général de Radio-

Canada, M. Augustin Frigon, vient

d’annoncer la nomination d’un di-

recteur régional pour la nouvelle

province de Terre-Neuve. C’est M.

William F. Galgay, ancien diree-

teur général de la Broadcasting

Corporation of Newfoundland.

L'acte d’union prévoyait l’annex-

ion de cette Corporation à Radio-

Canada. Elle se trouve maintenant

à former la sixième région de la

-radio nationale.

La carrière de M. Galgay le pré-

 

ete.

~ La Maison Charles-H. Dubé,

de Montmagny, avait la direction

des funérailles.
Nous prions tous les membres

de la famille affligée par le deuil,

d'agréer nos sentiments de vives

condoléances. 
LE 'CIVISME

-

 

 

DE RADIO -
CANADA A TERRE - NEUVE

parait aux fonctions qui viennent

de lui être confiées, et elles ne

sont pas tout à fait nouvelles pour

lui. Il s’occupe de* radio depuis

déjà 25 ans. En 1925 il devenait

directeur de programmes et annon-

ceur d’un poste de Saint-Jean. En

1930, il entrait au service de la .

R. C. A. et, un peu plus tard la

Compagne Northern Electric lui

confiait des postes a Montréal, ct
a
a Saint-Jean.

De 1932 a 1939, il a aussi rerapli

les fonctions de gérant, à Saint-

Jean, de la Dominion Broadcasting

Company. En 1939, on le nonm-

mait directeur général de la Broad

casting Corporation of Newfound-

land dont la constitution ressem -
blait à celle de Radio-Canada. Cet-
te corporation possédait des postes

à établir un quatrième poste à
Grand Falls.

Accueillez Bien les Nouveaux Venus
La vie comporte peu de choses qui soient
aussi profondément appréciées que l’est le
voisinage bien compris de vieux amis. C’est
un des facteurs qui rendentla vie plus heu-
reuse. Il agit miraculeusementsur l’étranger
qui arrive dans votre localité . . . celui-là d’assise du “Civisme’.

s’y sent chez lui, heureux d’y vivre. Sou-
haitez donc la bienvenue au nouveau venu
« +» + et faites qu’il rencontre vos amis et
devienne l’un d’eux. Les bons rapports
entre voisins constituent une des pierres

Vous pouvez participer à cet effort de service public. Prenez note de
quelques petites choses qui, à votre avis, contribuent au civisme.

Publiée sous les auspices des fabricants de la

BIÈRE
THE BRADING

Cotte série d'annonces est conçue dans le but d'aider à faire de
meilleur des endroits où vous puissiez vivre.

BRADING
BREWERIES LIMITED

votre localité le ;

RADIO-CARABIN: Soyez aux écoutes tous les mercredis soirs de 9 & 10 hrs. CBF Montréalef le réseau français de Radio Canada.
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PAGE a

Pour assurer latrève en Palestine

 x

Notre photo montre comment se maintiennent en contact les équipe

de surveillance des Nations Unies, réparties en des points parfois

très éloignés les uns des autres, sur les fronts de bataiiie. Un réseau

de postes de radio a permis de maintenir en observation continue

les secteurs soumis à la trève qui a ouvert la voie aux armnistices

signés depuis entre l’Etat d’Israël et les différents Etats Arabes.

 

   LA POLITIQUE FEDERALE
DATE des élections: le 27 juin 1949, le dernier lundi du-

dit mois. “4719

DATE où l’officier-rapporteur choisit et nomme officiel-
lement un énumérateur rural pour chaque arrondissement de
votation : le 6, 7 et 8 mai 1949, le vendredi, samedi et diman-
che (du 52ième jour au 49ième jour avant le jour du scrutin’

QUELS JOURS s’accomplit le travail des énumérateurs
ruraux ? — Ce travail commence le 9 mai. lundi (du -19ième
jour avant le jour du serutin) pour se terminer le 14 mai, sa-
medi, afin que l’officier-rapporteur reçoive les listes prélimi-
naires dressées par les énumérateurs le 16 mai, lundi ‘le 42e
jour avant le jour du scrutin).

QU’ARRIVE-T-IL ENSUITE ?
L’officier-rapporteur doit faire imprimer ces listes pré'1-

minaires pour être terminées le ler juin, le mercredi, (le 26e
jour du serutin.)

QUAND AURA LIEU LA REVISION DES DITES LISTES
Les 9, 10 et 11 juin 1949, les jeudi, vendredi et samedi.

Procédures essentielles
1ère Procédure: (de la part de l’officier-rapporteur:. L’é-

numérateur rural, dès l’annonce des élections, reçoit sa COM-
MISSION OFFICIELLE qui le nomme énumérateur rural et
une FORMULE DE SERMENT avec les renseignements né-
cessaires à l’accomplissement de son travail.

2e PROCEDURE: (de la part de l’énumérateur’ il prête
serment (il peut le faire devant l’officier-rapporteur. le secré-
taire d’élection, un maître de poste, un juge de paix, un no-
taire public ou un commissaire chargé de recevoir les affida-
vits dans la province et le transmet à l’officier-rapporteur.

3e PROCEDURE: Quand l’officier-rapporteur lui ap-
prend que le bref annonçantdes élections générales a été émis.
l’énumérateur COMPLETE TROIS COPIES DE L’AVIS DE
L’ENUMERATION RURALE. L'énumérateur en affiche
une copie près de sa résidence ou de son bureau. et les deux
autres dans les deux endroits les plus FREQUENTES et les
plus en vue de son arrondissement de votation.

de PROCEDURE : Du 9 mai au 16 mai, l’énumérateur ac-
complit son travail principal, but de sa nomination, : il dresse
dans le cahier-index (Cahier D) une liste aussi complete que
possible des noms des électeurs HABILES A VOTER dans
SON ARRONDISSEMENT DE VOTATION,

a) Ce cahier contient chaque lettre de l’alphabet (A, B. C.
etc). Il y inscrit les noms, adresse et occupation de chaque é-
lecteur à mesure qu’ils se présentent mais sous la lettre alpha-
bétique commencant le nom, propre.

b) Il doit terminer ce travail ‘le soir du samedi quarante-
quatrième jour avant le jour du scrutin, “soi t samedi, le 14

mai 1949.
¢) Alors il numérote (1, 2, 3 etc...) consécutivement les noms

des électeurs inscrits, d’abord les noms commençant par la
lettre A, puis les noms commençant parla lettre B, et ainsi de
suite, toujours dans le cahier-index.

d) Ensuite, il vérifie la colonne réservée aux nuinéros con-
sécutifs en regard des noms inscrits.
“e) I dresse, sur les feuilles appropriées (formules 21). 4

copies de la liste préliminaire (cahier-index).
L’énumérateur enregistre sur les copies les noms tels

qu’alignés sur la première liste dressée dans le cahier-index
(cahier qui contient par ordre alphabétique et numéroté les
noms des électeurs recueillis dans son premier travail).

Il indique sur ces 4 copies la description exacte des limi-
tes de son arrondissement de votation, telles que déjà
quées dans la première liste (cahier-index.)

f) Il certifie (atteste) chacune des 4 copies. i
g) “Le lundi quarante-deuxième jour avant le jour du scru-

tin”, soit le 16 mai 1949, il transmet par poste recommandée
ou remet à l’officier-rapporteur deux copies de sa liste (les
deux premières) en annexant à l’une de ces deux listes une
copie dûment complétée de l’avis de l’énumération rurale.

h) A l’une des deux autres listes, il annexe une copie du dit
Avis et affiche ensemble cette liste (la troisième) et VAvis a
l’endroit où il se propose d’être présent pour la REVISION.

i) Il garde une copie (la quatrième) de la liste préliminaire
et en permet l’examen. Il garde aussi le cahier-index, qui de-
vra être transmis plus tard à l’officier-raporteur, au plus
tard “le vendredi dix-septième jour avant le jour du scrutin,
soit le 10 JUIN 1949.

Viennent ensuite les procédures relatives à la revision
des listes, que nous analyserons plus tard.

Il reste cependant à étudier ce qule signifie l’expression
“toute personne habile à voter”. L’énumérateur rural DOIT
L’ETRE et ne doit qu’inscrire les personnes RENCONTRANT
LES CONDITIONS EXIGEES PAR LA LOI des élections
fédérales.

L de LOTBINIERE.
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Bientôt au Cinéma TACHE

Monsieur Vincent
La critique en général na' eu

que des éloges à l’_égard du film

“Monsieur Vincent” qui prendra

l’affiche dimanche-lurdi et mardi

les 22, 23, 24 mai au cinéma Ta-

ché. Ce film de Maudice Cloche est

incontestablement la première

grande réussite historique du ciné-

ma français depuis la guerre, avec

cet originalité que le réalisateur

a su traiter ce très beau sujet de

la vie de St-Vincent de Paul, sans

grandiloquence, sans céder à la

tentation de faire une fresque. Il

a tout simplement produit une oeu-

vre extrêmement émouvante, parce

qu'absolument humaine. Par un

jeu qui n’est que finesse (Pierre

Fresnay) Vincent devient un hom-

me que l’on aime et auquel on croit

Qu'il ait véeu hier ou il y a trois

cents ans n’a plus d’importance;

les barrières sont détruites grâce

à la vie intense que l’on sent cir-

culer du début jusqu’à la fin du

film.
Il serait impossible de dégager

un seul passage de ce film parfait

pour le louer en particulier, car

toutes ses scènes sont d’un> égale

beauté et dégagent une leçon qui

transmet avec grandeur et dignité

son message de charité et d'amour.

“Monsieur Vincent” est un des

plus beaux films à sortir des stu-

dios français. On en a peut-être

réailsé de plus spectaculaire, de

plus original, mais jamais on a

réalisé de plus spectaculaire, du

te, aussi prenante, aussi bel'e, aus-

si fraiche, aussi grandiose aussi hu-

maine à la fois.

Les mots justes nous manquent

pour qualifier une telle production

qui du commencement a la fin,

nous étonne par sa grande simpli-

cité et par son réalisme.

Funérailles de Dame

Hector Buteau
A Berthier en Bas, mercredi le

4 mai à 10 heures en l’église pa-

roissiale- ont eu lieu les funérailles

de dame Amanda Boucher, épouse

de M. Hector Buteau.

Elle était âgée de 61 ans et 4

mois. La regrettée disparue laisse

dans le deuil outre son époux, ses

enfants: Mme J. P. Gosselin (Ger-

trude) Gabrielle, Thérése et Ar-

mand Buteau, Son gendre, J.-P.

Gosselin. Sa belel-fille Mme Ar-

mand Buteau (Blanche Dubé). Ses

frères et soeurs: Mme Vve J. O.

Lemieux (Evangéline Boucher).

Mme Alcide Chamberland (Alice

 

Changement à l’horaire

de Radio-Canada
L'ouverture de la campagne élec-

torale fédérale entraine de nom-

breux changements à l'horaire de

Radio-Canada.
Lundi, le 9 mai, une causerie po-

litique remplacera les “Aventures

de Sherlock Hoimes”, qui seront
veportées au vendredi soir de Sh. a

8h. 30. .
En soirée, le mardi 10 mai, on

entendra “La Ronde du bonheur”

de 8h. à 8h. 30.
Le lundi 16 mai, un nouveau ra-

dio-roman, “l’Ardent voyage”, se-

ra inserit à lh’oraire de l’après mi-

di, de 2h. 0 a 2h. 45. La “Lettre à

une Canadienne” de Marcelle Bar-

the sera reportée à 2h. 45.
Le mardi 17 mai, “Vocalise”, l'é-

mission des sociétés chorales, sura

réduite à un quart d'heure, soit de

8h. à 8.15. Le jeudi 19 mai, le ‘‘Ra-

dio-théâtre” sera réduit à une de-

mi-henre, de 9h. à 9h 39.
En .oirée, le vendredi 13 mai,

le “Concert Estival” sera remplacé,

comme nous l'avons déjà signalé.

par les “Aventures de Sherlock

Holmes”, et, de 8h. 30 à 8h. 45, on

entendra un récital.

 

VENDREDI! 13 MAI 1949

Classe pré-classique
REVUE DE LA SEMAINE

Te dégré:
1—André Gaumond 04.2

2Gaston Gaudreau 21.6

3—Pierre Walsh 89.2

4—André Collin 84.6

5—Marcel Nicole 81.8

6—Claude Coulombe 81:6
80.6T—Léonard Marois

Boucher) Adolphe et Wenceslas

Boucher. Ses beaux-frères: Alcide

Chamberland, Aristide, Alexandre,

et Georges Buteau. Ses belles-

soeurs: Mme Adolphe Boucher

(Emma Marceau) Mme Aristide  Buteau (Eudorine Blais). Ses tan-

tes: Mme O. Boucher et Mme O.

Mercier. Ses petits-enfants Nicole

Bernard, Denise, Paul et France,

Gosselin; Nullen, Ghislaine et Gaé- |
tane Buteau. Ses neveux et nieces’

M. et Mme Wilfrid Boucher, Rol-

lund, Ernest et Noella Boucher,

Gilles et Gilberte Chamberland, M.

et Mme Maurice Blnachet.

La croix était portée par M. Ju-

les Boucher. La dépouille mortelle

MM. Rolland, Ernest, Wilfrid, Wen

ceslas, Paul Boucher, Eugène Mer-

cier.

A l’église paroissiale la levée du

corps a été faite par M. le Curé

J. B. Bélanger qui célébra égale-

ment le service funèbre, lequel é-

tail assisté de M. le curé Paquet

de St-François et de M. l’abbé C.

E. Blais, curé de St-Vallier, qui

agissaient respectivement comme

diacre et sous-diacre. La chorale

paroissiale rendit la messe de Re-

quiem sous la direction de M. Ed-

gar Boucher, maître de chapelle.

Le deuil était conduit par l’é-

poux de la défunte. M. Hector Bu-

teau, son fils Armand, son gendre

J. P. Gosselin. Ses beaux-frères:

Aleide Chamberland, Aristida, A-

lexandre et Geo. Buteau.  
Dans le défilé on remarquait en-

tre autres: MM. Adolphe Boucher:

Ado'phe Blais, Edgar Boucher, 0-!

vila Clavet, de Sherbrooke, Théo.

Boutin de Berthier.

Ald. Normand de St-Eugene; E.

Tanguay, Roger Boucher, Ludger

Blais, Joseph Pelletier de St-Eu-

gène, etc. ;

La Maison !Chs. H. Dubé de
Montmagny, avait la direction des

funérailles.
A la famille éprouvée par le

deuil, nous présentons nos respec-

tueuses condoléances.

“FAITES CA ET
VOUS VIVREZ!”

Appliquez-vous d'autant plus à

assurer par vos oeuvres votre vo-

cation et votre élection; car, en

agissant ains, vous ne ferez ja-

Mas de faux pas. Et ainsi vous sera

largement donnée l'entrée dans le

royaume de Notre-Seigneur et Sau-

veur Jésus-Christ. (II Petr 10-11)

Ne pas avanrer, c’est reculer

Puisque tout chrétien est “un élu”

par son baptême, il doit réaliser

sa vocaton et fare aboutir par sa

fidélité les belles promesses de Dieu.

(Texte préparé par la Société

catholique de la Bible)

ST-DENIS
ACQUISITION
M. Benjamin Dionne a fait l'ac-

quisition d’une terre appartenant

à M. Désiré Dionne.

M. Désiré Dionne et sa famille

nous ont quittés pour aller demeu-

rer à l’Anse-à-Gilles.

VA E VIENT:

Le Révérend Père Georges Leves-

que O. M! I. était de passage

dans sa famille ces jours derniers.

MALADIE

Nous souhaitons un prompt ré

tablissement à Mme Samuel Ray-

mond qui est actuellement malade.

BAPTEME:  

DRE

Ste-Marte, Nee ;

——
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péri,Vous avez bien cz
employeurs du Qué:
Et il semble maintenant que la plupart 4-3

étudiants des universités du Québec qui vit
besoin d’un emploi estival pourrort s'en
trouver un pour la fin de l’année scolaire.

on
- 4

Les perspectives sont bonnes aussi pour
les diplômés à la recherche de situations
permanentes.

Toutefois, il faut ENCORE PLUS d'occasions
d'emploi d'été pour les étudiants et de
situations permanentes pour les diplômés,
surtout pour les “diplômés es arts”, qui ne
sont pas préparés en vue d’une industrie
particulière, mais qui réagiront rapidement à
l'avantage de l'employeur après une courte

* période de formation sur place.

Par le procédé de “mise em circulation
des offres d'emploi” du Service national de
Placement, l'agent de liaison du personnel
administratif et professionnel à votre bureau
local peut trouver un diplômé ou un étudiant
d’à peu près n'importe quelle faculté que vous
pourriez indiquer, dans le Québec ou dans
les provinces voisines.

Ua Le S.N.P. est
un service de la collectivité

Servez-vous de votre bureau loc

Ministère du Travail
A. MacNAMAI
sous-ministre

 

HUMPHREY MITCHELL
ministre du Travail

Annonee No. 1

 

 

 

 

 

A été baptisée sous les prénoms |de M. Mme Roger Garon.

de Marie, Nicole, Hélène, l’enfant (suite à la page 6)
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Par exemple, les morts imputables à la

tuberculose ont diminué de plus de la

moitié depuis vingt ans. Dansles cliaiques

des comtés, les radiographies sont

extrêmement nombreuses. Les régions très

éloignéesdesvilles sont desservies par des

médecins et des

dans d’énormes

infirmières, qui voyagent

camions ‘‘radiologiques”

de 18 tonnes, lesquels produisent leur

propre électricité.

 

UN AVENIR RICHE DE RROMESSES

“A mesure que se poursuit l’expan-

sion de la province de Québec dans
tous les domaines—danslesartsetles
sciences comme dans le commerce
et l'industrie —de nouvelles et plus
profitables occasions de succès
s'offrent sans cesse aux jeunes

Canadiens.” ~—HENRI-PAUL LEMAY.

Né à Sherbrooke, Henri-Paul Lemay est ua diplômé de
l’Université de Montréal (faculté de droit), licencié en
sciences commerciales (H.E.C.) et en sciences sociales,

économiques et politiques. Boursier du gouvernement
français, il étudia les sciences sociales a Paris.
Aujourd'hui, à 37 ans, sa carrière se divise également

entre la pratique du droit et les «Jfaires en général. Il est
directeur des Théâtres Laurentide, Inc., des Minoteries
de l’est du Canada, de la Corporation de placements Oo

L Adanac, de Renaissance-Film Distribution, etc. 

PROVINCE EN PLEIN ESS OR

 Le labeur généreux des médecins et des infirmières

l’emploi des plus récentes méthodes d’hygiène

prophylactique, et l’admirable coopération de la

population de toutes les parties de la province ont &

de remarquables résultats.

Plus significatif encore est

l’indice de la mortalité infantile,

déjà au-dessous de la moitié de

ce qu’il était il y a dix ans. De

doctoresses en médecine etles

 

infirmières des cliniques de

comtés prodiguentleurs conseils aux mères de famille.

Descliniques infantiles sont établies partout et de plus

en plus fréquentées. Sur 100 bébés d’un an, plus de 9

sont immunisés contre la diphtérie et la coqueluche

Ce ne sont là que quelques-unes des mesure

préventives pratiquées par le ministère de la Santé.

Quedire de celles qui se rapportent à l’industrie, au*

écoles, à l’inspection des puits, à la police sanitaire

des endroits publics? Le standard hygiénique de ls

province est de plus en plus rigoureux et salutair®

CETTE RÉCLAME FAIY PARTIE D'UNE SÉRIE PUBLIÉE PAR

A
POUR CÉLÉBRER LA MAGNIFIQUE u

CONSTANTE PROGRESSION DE LA PROVINGÉ
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L'ART DE . ..

Ne point parler de soi, ni des siens; peu de ses oeuvres,
peu de ses peines, et encore, à peu de personnes (car il s’y mé-
e quasi toujours de l’orgueil, et l’on regrette souvent d’avoir
Fait de telles confidences.)

Point de paroles inutiles, disant tout devant Dieu et pour
Dieu, L’apôtre saint Jacques a dit: Celui
par la langue est parfait.

N'est-ce point merveilleux? Or, qui ne peut — avec une
constante bonne volonté et une surveillance étroite de sa lan-
gue — aspirer à observer ces sages consignes, le plus parfai-
tement possible ?

Il se protégera contre maints ennuis,
maints inconvénients.

(Suite de la page 2)

qui ne pèche point

maints déboires,

C. l’Ermite.
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COORDINATEUR
LA TELEVISION AU PAYS

 

 

  

  

 

  

   

 

       
 

   
 

 

  

    

  

 

   

. Augustin Frigon, directeur |ficultés.
il genéral de Radio-Canada, a confie M. Alphonse Ouimet, qui devra

le nouveau et très important poste! diriger leurs efforts a commencé
de coordonnateur de la télévision Isa carrière en 1932 avec la Cana-

Arild un jeune ingénieur de Mortréal

|

dian Television Limitée de l’année
pe MC est M. Alphhonse Ouimet que l'on! même où cette compagnie a établi

ronsidère comme la plus grandelà Montréal un émetteur d’essai qui
1@llautorité en la matière au pays. a fonctionné jusqu’en 1934. M. Gui-

On sait que Radio-Canada se pro-[ met est alors entré au service de
pose, grâce à un prêt du gouver-|la Commission canadienne ae la

" Binement fédéral, d’établir de la télé-] Radiodiffusion qui, en 1936, devait
) Mision 4 Montréal et a Toronto, ce

|

devenir la Société Radio-Canada. Il
qui ne sera qu'un premier pas vers|n’a jamais cessé de s'’intéressez 2
la création d’un réseau transconti-|la télévision, même à l’époque où
mental. Elle se prépare depuis plu-|tous les efforts étaient orientés
sieurs années a explorer Ce nou-|vers le développement de la radio.
au domaine et elle peut réunir De 1937 à 1941, il a dirigé divers
aujourd’hui des techniciens com-| services et il eût la responsabilité
petents pour en surmonter les dif-|du fonctionnement technique de

te
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En vente : dans foules les pharmacies .
st * Gros:" 260, rue Vallée, Montreal. =

ep
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es En vente dans toutes les pharmacies |
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© ALCALINE —  LITHINEE

‘I PETILLANTE — DIGESTIVE
| Procurent économiquement la mei.!eure
ne | Eeau de Table et de Régine
| Les personnes atteintes de RHUMATIS-
a MES, ACIDE URIQUE, d'affection du
A. FOZE, des REINS, de l'ESTOMAC et de

A l’'INTESTIN ont grand avantage à prendre
fe   

  

   

lithinée.

les Lithinés du Dr Custin.

nés Gustin que l’on suce à la fin du repas
dans les déplacements pour remplacer l’eau

La qualité du produit comparée
aux autres est telle que les Lithinés
Gustin sont inimitables.

 

6794, avenue DeLorimier

 

Il faut essayer aussi les Pastilles de Lithi-

_ _ |
8 LA CIE CANADIENNE DES AGENCES MODERNES |

|
Tél.: DO. 1355.
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tous les studios, des émetteurs et
des réseaux de Radio-Canada. La vi-
site royale devait lui permettre de

se signaler Car on lui Confia l’ur-
ganisation technique de l’una des

plus difficiles séries d’émissions

qui aient jamais été entreprise,
GRR, cmwe

aa

   

 

  

 

M. devenaitOuimet

l’assistant de l'ingénieur en che‘

M. Gordon Olive, et il devait eol-

laborer à l administration de la sec-

tion de génie et de tous les servi-

ces techniques. Tout en se déchar-

En 1941,

geant de ses fonctions, il snivait

de p+'s le dév lopp-me-t do !x té
léAtion, tout particulièreme-t les

expériences qu’on faisait aux Etats-

A

LÉ HREUPLE |VENDREDI
ato,

Quand votre DOS

    Le mal de dos est sou-
vent dû au mauvais

fonctionnement des reins —et, depuis plus
d’un demi-siècle, les Pilules Dodd’s pour
les Reins ont aidé à soulager les maux de
dos en traitant les reins. Achetez des
Pilules Dodd's pour les Reins aujourd’hui
À un comptoir de pharmacie. Recherchez
la boîte bleue à bande rouge. Vous pouvez
compter sur Dodd’s. 155F

 

yages d’étude à la demande de Ra-

dio-Canada et il devint membræ cu

Comité de la Télévision de \!us-
titut des ingénieurs de la radio. Il

consacrait toujours plus de temps

au nouveau moyen de commun: :-

tion et, au cours des trois derniè-

res années, il a partagé ses ega-

lement entre la télévision et la ra-
dio.

A l'été de 1947, M. Ouimet a ac-

compagné en Europe M. H. G. Wal-

ker, directeur du réseau Dominion. Unis et en Europe.

M. Ouimet fit de nombreux vo-
Ce voyage lui a permis de visiter
les studios de télévision de Grande-
 

fluorescentes
Ces lampes doivent être détruites

avec une extrême prudence

La lampe fluorescente d’appa-

rence si inoffensive, contient ce:

pendant une substance éminem-

ment toxique, le béryllium. Ce poi-

son peut s’introduire dans le sys-

tème par voie de coupures ou d’é-
gratignures occasionnées par les
fragments des tubes brisés ou

encore par inhalation.

Pour enrayer tout danger, les 

 
 

précautions suivantes devraient ê-

tre prises: -

1. —Si la lampe fluorescente se

brise à l'air libre, le tube doit ê-
tre immdiatement mis en pièces

au Moyen d’une barre, l’opérateur

se tenant dans le sens du vent,

portant des verres ainsi que des

rants protecteurs. Si le tube est

enterré il doit I'étre à pas moins

de 12 pouces du sol.
2. —Immerger complétement les

tubes sous l’eau courante avant de

les briser. °

Le danger des lampes

 

cinérateur des tubes brisés.
4. —Toute lampe fluorescente

doit-être protéger contre tout dan-
ger de chute de ses ‘attaches. Cet-
te précaution essentielle prévien-
dra tout danger de bris sur les
planchers alors que les fragments
de la lampe fluorescente peuvent
être lancés, sous le choc, dans tou-
tes les directions.

Si le verre d’une lampe fluo-
rescente lorsqu’il se brise cause
certaines blessures, des mois peu-
vent s’écouler sans qu’aucune infec-
tion ne paraisse. Dans un grand
nombre de cas on dût recourir à
l'intervention chirurgicale pour ex-

traire des tumeurs des blessures
causées par de tels accidents. Il
est expressément recommandé que

toute personne subissant une bles-
sure à la suite du bris de lam-
pe fluvrescente ait immédiatement

recours aux soîns + médecin
et ne se fie d’aucune manière aux
soins et remèdes d'occasion. 3. —Ne jamais jeter dans un in-

  EUR DE
PAR \C\: CES EN-

J'A\ VRAIMENT

(ITCA Research Dept).
om

   

  
PASSER

FANTS JOUENT (ARRÊTEZ
TOUJOURS DANS UN MOMENT
LA RUE/
   

IL VAUT MIEUX RECEVOIR QUE

Ce dessin fait partie d'une série de messages

d'intérêt public publiés parles fabricants de la

la)7

1§ WAL 1648
«3A, sn

Bret#ÿne, de France et de Hollande
et il a pu se documenter non seu-
lement auprès des techniciens de la
BBC mais, aussi auprès des manu-
facturiers.
M. Ouimet connait tout aussi

bien l'aspect financier que l’aspect
technique de la question. T1 y a
trois mois, il était nommé prési-
dent du Comité de la Télévision du
Conseil canadien de la radio qui se
compose d’un grand nombre de so-
ciétés sans but but lucratif. TI ré-
unit des spécialistes afin de con-
seiller l’industrie de la radio et les
autorités fédérales, surtout sur des
problèmes d’ordre technique.
M. Ouimet est membre de plu-

sieurs sociétés savantes. Il est né
à Montréal en 1908 et, après avoir
obtenu son baccalauréat-ès-arts au
Collège Sainte-Marie, il entre à l’'U-
niversité McGill où il obtint son di-
plme d’ngénieur.

ACCROISSEMENT . .

(suite de 1a page 2)

Aussi longtemps que. le niveau
actuel de notre mortalité infantile
se maintiendra, il est certain que
le taux de notre mortaiité génerale
ne subira pas de hausse. Les moins
d’un an qui sont morts en 1945 à
taient au nombre de 6,191. Il y a
lieu d’espérer qu’une collaboration
étroite des parents et des organis-
mes d'hygiène parviendra à mmt-
nuer du tiers Ce chiffre vraiment
encore élevé.

Le Canada est le principal
fournisseur de vivres
au Royaume-Uni.
Le Canada a été le principal four

nisseur de blé, de farine, de bacon
d'oeufs en coquilles, d'oeufs déssé-
chés, de lait condensé et de conser-
ves de saumon de la Grande-Bre-
tagne en 1948. Les forêts cana-
diennes ont fourni presque tout le
dois dur scié, le bois tendre scié,
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sans rival av Canada!

NARVO
Super-lustré et ultra-durable

25 NUANCES RAVISSANTES

Exigez les peintures Murphy et le NARVO
pour vos prochains travaux de peinture.
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le bois tendre raboté et dressé d'aluminium, de cuivre, de nickel
ainsi que les contre-plaqués requis

|

et d’alliages de fer.
par l’industrie de la construction du
Royaume-Uni. Le Canada a aussi
expédié de grosses quantités de

 

Gisèle Pascal allle an vrai talem
de comédienne à une voix que plu-

traverses pour les chemins de fer
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sieurs de nos grundas chanteuses
britanniques, de Papier-journal,
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’'EST LE DEVOIR de toute entreprise canadienne de se conformer à
f’évolution progressive de notre époque. La toute récente annexe à notre
fllature de Magog démontre éloquemment que la Cie Dominion ‘Textile ;
l’acompris. Erigé selon les plus savants principes de l’architecture industrielle,
cet immeuble est complètement climatisé, éclairé par fluorescence, et
pourvu des plus modernes machines À tisser. Il joint à des conditions de
travail agréables et hygiéniques une capacité productive, quisignifie pour le
eonsommateur canadien une plus forte quantité de meilleures cotonnadeg
aux prix les plus modiques possible.

LA CIE DOMINION TEXTILE LTEE
Fabricants des produits
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Notes locales
M. Mme Emilien Blanchet ont

passé quelques jours à New-York

‘pour assister à la convention de la

Metropolitan Life Insurance Com-

pany.
—&—

M. et Mme Emile Juneau se sont

rendus à Sorel, Shawinigan et

Grand’Mère en fin de semaine.

M. Edmond Laflamme s’est ren-
du à Québec, pour rendre visite

à Mme Laflamme actuellement hos

pitalisée à l’Hôtel-Dieu.
——

Mlle Jacqueline Boulanger s’est

rendue à St-Eugène, dimanche der-
nier,

Mile Marguerite Vézina s’e.t ren-

due à Québec en fin de semaine.

M. et Mme Paul Chantigny ont

passé la fin de semaine a Mont-

magny.

Mme Gérard Després a passe

quelques jours à Montréal.

Mille Marie-Anne Caron de ’l'our-

ville a rendu visite à Mlle Aivire

Dubé.

Mlle Raymonde Boivin s’est ren-

due à Lévis dernièrement.
—+—

M. Mme Armand Boulet se son:
rendus à New-York dernièrement

M. Paul Allard a rendu visite à
Mme Alfred Guay ces jours der
miers.

Mlie Rolande Leblanc s’est ren-
due visiter son frère, étudiant à

Ste-Anne de la Pocatière.

ST-THOMAS
BAPTEMES:

M. et Mme Henri Collin tn

Judith Boulay) annocent la nais-

sance d’une fille, née a l’Hôtel.

 

 

Dieu de [.évis, le 1b avril et bapti-
sée le 21 sous les prénoms de
Marie, Ginette, Rolande. Par Re-
nald Collin, frère de l’enfant, mar.

Jeannette Boulay, G. M. C. tante

de l'enfant; Porteuse Mme Georges

Minville.

A M. et Mme Fernand Bérubé

(née Germaine Gendreau), est né

un fils, baptisé le 7 mai, sous les

noms de Joseph, Paul, André. Par.

et mar. M. et Mme Emile Gen-
dreau, oncle et tante de l’enfant.

M. et Mme Narcisse Morin (née

Marie-Berthe Kirouac) sont les heu

reux parents d’un fils, baptisé le 7

Mai, sous les noms de Joseph, E-
mile, Michel. Par. et mar. M. et

Mme Emile Morin oncle et tante

de l’enfant.
——

Le 8 mai a été baptisé Joseph,

Louis, Paul, Emmanuel, fils de M.

et Mme Léopold Métivier (nce
Marie-Luce Beaulieu). Par. Emile

Deladurantaye, grand-oncle; mar.

Anna Blanchet, grand'mère;

A M. etMme Paul-Irénée Cou-
lombe (née Edith Létourneau) est

+3 un fils, baptisé le 9 mai, sous

les noms de Joseph, Arthur, Ha-

rold. Par. et, mar. M. et Mme Ar-

thur Coulombe, grands parents de

l’enfant.

M. et Mme Eugène Mercier tnée

Germaine’ Langlois), sont les heu-

reux parents d’une fille, baptisée

le 10 mai, sous les noms de Ma-

rie, Blanche, Lise. ar. Pet mar. M
et Mme Mathias Bernier, oncle et

tante de l’enfant.

M. et Mme Pierre Després (née

Jeanne Paquet) annoncent la nais-

sance d'une fille, baptisée le 1!

mai, sous les noms de Marie, Jean-

ne, L!®ane, ar. et mar. M. et Mme

Ulric Després, oncle et tante de

l’enfant.

‘Je préfère & ur sage qui m'’at-

m'agave.”ty uy

 

Au Cinéma LAFONTAINE
MONTMAGNY
 

Vendredi et Samedi les 13, 1 4mai
René Genin et Irène Thebert, dans

“MADEMOISELLE SWING”
Une fantaisie musicale qui se déroule dans une am-

biance de jeunesse et de gaité, à laquelle l'orchestre de
Raymond Legrand apporte sa fantaisie du Swing
Premier épisode de la nouvelle série d’aventures

“BRICK BRADFORD”
Et sujets courts et Nouvelles.
Surveillez la venue du Film

“UN HOMME ET SON PECHE”
avec: Hector Charland et Nicole Germain
 

me.

Dimanche et Lundi: les 15 et 16 mai

L’'incomparable actrice Edwige Feuillère
et le le jeune premier Jean Marais.
dans le super triomphe français:

L'AIGLE A DEUX TETES
Le Film qui a inauguré le nouveau Cinéma de Paris

de Québec. Un drame sentimental, palpitant, d’une épo-
que passée. La musique de Georges Auric composé Le
Fluide où baigne ce drame d’amour et de mort. S. V. P.
lire l’article en page 1 pour compléter ce bon program-

Les “Three Stooges” dans “Mummy’s Dummies =
(20 minutes)

Aussi: Un sujet court musical et Regards sur le Monde
Ne manquez pas ce programme.

N’oubliez pas Mardi le 17 mai “WAHOOQO” le Riche
 

Mardi, Mercredi et Jeudi: les 17, 18, 19 mai
Brian Aherne et Victor MeLaglen (le dur) dans:

CAPTAIN FURY
Action mouvemenvetée dans les vastes plaines de

l’Australie. Un seigneur disgraciésauve ses
des griffes d’un gouverneur infâme. Action soutenu. —
Beaux combats. Passages comiques. Un film à voir.

Aussi sujets courts: Montréal vu la Nuit.
Lou Prima et son Orchestre. Screen Snap Shot.

Greetings Bates et le fameux “WAHOQ”

>

coloniaux,

 

en français. 
Vendredi et Samedi les 20, 21 mai

Le romantique Pierre Richard Willm
et la jolie Michèle Alfa, dans

LE COMTE DE MONTE CRISTO
(Entièrement en Français)

Première Episode: “EDMOND DANTES”
Un drame d’aventure saisissant, que seule la plume

d’un Alexandre Dumas pouvait écrire. Action et roman-
ce, au temps où l’épée était la seule loi. Un très beau film

Sujet Court: ROBIN HOODLUM — Nouvelles
Aussi Deuxième épisode de “Brick Braford”

Félicitations aux heureux gagnants de
pour cette semaine. Monsieur Léopold Collin de Bras St-
Nicholas, Montmagny, a gagné la jolie somme de $10.00
Plus quatre autres prix. L'Etoile merveilleuse de mardi
le 17 vaudra donc la belle somme de $50. Participez à.
WAHOO — La chance est pour tout le monde.

Il y a toujours au moins cinq gagnants.
WAHOO donne tout

WAHOO  
  

‘23 avril et 6 mois, à l'hôpital
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AVIS DE DECES
A Montmagny le 7 mai à l’âge

de 78 ans, 6 mois est décédée dame

Delia Labonté épouse de feu M.

Henri Caron.
Les funérailles ont eu lieu mardi

le 10 mai à 9 9hrs à'la chapelle

de St-Mathieu..
La Maison Charles-H. Dubé de

notre ville avait la direction des

funérailles. ,
— 000 —

A Montmagny le 7 mai a l’âge

de 18 ans 6 mois est décédée Mlle

Thérèse Nicole fille de M. Welles-

tan Nicole et de dame Alida For-

tier,
Les funérailles ont eu lieu mer-

credi le 11 mai à 9 hrs à la cha§

pelle St-Mathieu,
La Maison Charles-H. Dubé de

notre ville avait la direction des

funérailles.
— 000 —

A Bernier en Bas le ler mai a

l’âge de 61 ans 3 mois est décédée

dame Amanda Boucher épouse de

M. Hector Bateau.
Les funérailles ont eu lieu mer-

credi le 4 mai à 10 hres en l’égli-

se paroissiale.
Le maison Charles-H. Dubé 16

rue St-Jean Baptiste Montmagny

avait la direction des funérailles.

DECES DE MME
EUSEBE LANGEVIN
Nous avons le regret d’annoncer

le décès de dame Joséphine Mer-

cier, épouse de M. Eusèbe Langevin

de Notre-Dame du Rosaire.

Mme Langevin est décédée à l’â-

ge de 71 ans, après une maladie

de plusieurs. mois soufferte avec

résignation, Elle laisse le souvenir

d’une femme de bien et ‘ses amis

ont appris avec regret sa dispari-

tion.
Outre son époux, Mme Langevin

laisse ses fils: Emile, Pierre, Ulric

Philippe et Léo; ses filles: Mme

Edouard Boutin (Alma) Mme Emu-

le Gaudreau (Joséphine), Mms O-

dilon Gaudreau (Marie); sa socur:

Mme Pierre Morin (Marie Mer-

cier) de Ste-Euphémie; ses gendres

MM. Edouard Boutin, Emile Gau-

dreau et Odilon Gaudreau; ses

bbrues: Mme Emile Langevin (E-

Xilia GiGroux) Mme Pierre Lange.

vin (Germaine Lacasse), Mme Ul-

ric Langevin (Antonia Mercier),

Mme Léo Langevin (Blanche Mer-

cier), ainsi que plusieurs petits-

enfants, neveux et nièces. »-

Les funérailles ont eu lieu mer-

credi le 4 mai 1949, à 9 heures, à

Notre Dame du Rosaire, au milieu

d’un grand nombre de citoyens de

Notre-Dame du Rosaire et des ra-

oisses environnantes.
Nous offrons à la famille Lan-

gevin nos sincères condoléances.

Funérailles deMme

Cléophas Lamonde
Un bel hommage a été rendu,

en l’église ae St-François de , Mont-

magny, à Mme Cléophas Lanionde

née Laura Létourneau, décédée 1€

ae

l’Enfant Jésus.

Un cortège des plus imposants

a fait escorte à la dépouille mortel-

le, de la maison Mortuaire jusqu’à

l’église et de là au cimetière parois-

sial.
A l’église, la cérémonie religieu-

se fut solennelle, M. le curé L. H.

Paquet a fait la levée du corps,

et le service a été chanté par M.

l'abbé Gilles Joncas, vicaire de St-

Mathieu de Montmagny, assisté de
M. le curé L. H. Paquet de St-

Francois et Lguis de Gondague Pa-

quet, curé de St-Pierre, comme dia-

cre et sous-diacre.

Dans la Stalle du sanctuaire, a-

vaient pris place MM.les chanoines

Oscar Genest et Roch Rochette, M.

M. les abbés Alfred Guillemette,

Hervé Gagné, Maurice Laliberté et

Benoit Denis. Le chant était sous l’habile di-

| Pourtant humaine,  

TN
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rection de M, Ernest Boulet et Mlle
Simone Boldue touchait l’orgue.

La croix était portée par M.

Georges Vézina, et les porteurs

du cercueil, tous petits-fils de la

défunte, étaient Fernand, Conrad,

Gonzague, Mausice et Gaston La-

monde et Guy Gahlin. La ghête

flt faite pas Mlles Julienne et Co-
lette Lamonde. La bannière de Ste-
Anne était portée par M. et Mme

Alphonse Montminy et M. et

Mme Omer Bilodeau.

Le deuil était conduit par ses

fils Joseph, Arthur, Antonio et

Gérard de St-François, Numa, du

Ministère de la voirie de St-Lam-

bert, Co. Chambly et le Dr. Ro-

bert Lamonde de Sorel; son gendre

M. Athanase Gaulin; ses petits

enfants: Roland, Jean-Marie, Ro-

ger, Raymond, Réal, Eugène, Lu-

cien, Denis, Jean, Jacques Pierre,

André et Jean-Yves Lamonde, J.-

Yves, Conrad, Lionel et Michel Gau

lin; ses beaux-frères: Eugène La-

monde de Thetford-Mines et Donat

Lamonde de-t Montréal; ses neveux

Jos. Rousseau, Ednuard, Evariste

et Alfred Lamonde, Robert Picard
de Montmagny, Jean et Gérard La-
monde de Thetford-Mines, Fernand

Turmel de Québec, Laval Loignon,
Arthur Baillargeon et Wellie Roy
de Thetford-Mines, William Gould
et Paul Lamonde de Contrecocur.
La direction des funérailles a-

vait été confiée à la Maison J. A.
Labrecque, 2-A, rue St-Joseph
Montmagny.

Funérailles de Mlle
ZélieDumas
Samedi le 29 avril, à St-Thomas

de Montmagny, eurent lieu les fu-
nérailles de Mlle Zélie Dumas, dé-
cédée à l’Hospice le 26 avril, à l’â-
ge vénérable de 103 ans et 3 mois.
A la Chapelle, la cérémonie fut

des plus émouvantes, et M. le curé
Painchaud a fait la levée du corps
et a chanté le service qui a eu lieu
à 8.30 h.

M. Charles Omer Bernier, maitre
de chapelle, dirigeait le chant et
Mlle Tremblay touchait i'orgue.

Les porteurs étaient tous des
pensionnaires de l’hospice. Les Ré-
vérendes Soeurs de la Charité avec
les élèves, ainsi que plusieurs pen-
sionnaires assistaient aux funé-
vaillets.

Une grande délégation de St-
Jean Port Joli lieu de naissance de
Mle Dumas, de St-Aubert de Ste-
Perpétue et de St-Pamphile, était
venue rendre un témoignage d’esti-
me à la vénérable centenaire.
Comme on le sait, Mlle Dumas de

meurait à l’hospice de Montmagny

Gepuis plusieurs années.

Parmi ceux qui ont fait escorte

à la dépouille mortelle, de l’Hospi-
ce à la Chapelle de la J.O.Ù., nous

remarquions. MM. Jos. Paré, Jo-

seph Pouliot, Narcisse Proulx, Er-

nest Proulx, Rodolphe Mercier,
Candide Corriveau, Paul Mercier,
de Montmagny, MM. Edouard Bour

gault, Gaspard Dumas, Antuine
Bois, Alfred Laurendeau er Al-

phonse Bourgault de St-Jean Port

Joli; MM. Joseph Duval, Arthur
Bernier et Zéphyr Deschénes de St-

Aubert; MM. Antoine Bourgault et

Laurent Després de Ste-Pervétue;

MM. Joseph Vaillancourt, Albert

et Marcellin Bourgault de St-Pam-
phile ainsi qu’une foule d’autres
parents et amis de mademoiselle
Dumas. +

Nous réitérons aux Révérendes
Soeurs de la Charité, qui ont eu

grand soin de mademoiselle Dumas

durarit les dernières années de sa

vie, ainsi qu’aux parents et amis,
nos sincères condoléances.

Les services de la Maison J. A.

Labreeque de Montmagny avaient
été retenus pour la direction des
funérailles .

*

 

1’aigle à deux têtes

(suit de 1a page !:)

dant les longs mois d’un triomphe

qui ne s’était jamais démenti.

Edwige Feuillère, née pour être

reine, impératrice légendaire et

vibrante, prête

à souffrir, à descendre du piédes-

tal où la maintiennent la jalousie

de son entourage et le souvenir

d’un mari assassiné le jour de ses

noces. .

Jean Marais, prince charmant du

cinéma devenu révolutionnaire

mais avec quelle majesté — indif-

férent à. tout ce qui n’est.pas son

rêve: sa mission d'abord (assassi-

ner la reine), puis son amour qui

le ‘guidera vers la mort. Cette
mort sans laquelle l’amour ne pour-

rait plue vivre. ©

Il serait d’ailleurs injuste de ne

pas dire tout ce que “L’AIGLE A

DEUX TETES” doit non seule-

ment à ces quatre grands amis,

mais à Sylvia Montfort, à Jacques

Varennes et à Jean Debucourt, qui

donnent à Edwige Feuillère et à

Jean Marais des répliques à leur  

cote

hauteur; à Georges Auric, qui a

toujours écrit l’accompagnement

musical de la valeur indispensa-

ble aux films de Cocteau a Chris-

tian Matras enfin, maitre incontes-

té des images.

Ainsi le royaume de “L’AIGLE

A DEUX TETES” maintient la

qualité de la production française

au niveau d’une qualité que beau-

coup lui envient.

En même temps, il aura permis

à quatre artistes de créer ,un uni-

vers à leur mesure; “la reine anar-

chiste” et “l'anarchiste royale”

pour reprendre les thèmesde Coc-

teau, sont parmi les personnages

les plus attachants que les studios

aient vu vivre depuis longtemps.

Quand Edwige Feuillère appa-

rait dans “L’AIGLE A DEUX

TETES” il semble que Cocteau ait

demandé à une vraie reine de

jouer son propre rôle. Cette Edwige

transfigurée, plus belle encore et

plus orgueilleuse, parée de toutes

les séductions de la femme et de

tout le prestige de la reine traver-

se le film comme si elle parcourait

un livre d’histoire écrit par un aca-

démicien romanesque. Jamais peut-

être Edwige Feuillère n’avait été

“installée” dans un rôle comme

dans celui-ci. Et si l’on considère

le nombre considérable de créa-

tions qu’elle a faites, tant au thé-

âtre qu’au cinéma, le talent qu’elle

y a déployé, on conviendra que ce

n’est pas peu dire. Mais le miracle

chez des Artistes de sa qualité est

que tout en conservant leur per-

sonnalité ils parviennent à se re-

nouveler et toujours accomplissent

des progrès nouveaux. Un des per-

sonnages de “L'AIGLE A DEUX

TETES” dit à la fin du film

“Nous sommes dans la légende

jusqu’au cou”. Cela est vrai pour

le film entier, la légende beigne

les personnages, le drame et le dé-

cor lui-même.

Edwige évolue dans un cadre de

féérie. Christian Bérard qui a con-

çu les décors et les costumes à
voulu donner à ce film une atmos-

phère de rêve; il y est parvenu a-

vec un rare bonheur. Le souvenir

du château de songe restera long-

temps dans la mémoire des specta-

teurs, comme l’escalier où Jean Ma-

rais fait une chute sensationnelle.

On ne peut regarder sans trem-

bler cette chute qui constitue un

indéniable exploit sportif et’ qui
montre que Jean Marais a un pro-

fond mépris du danger.

Peu de films auront apporté au

cinéma une aussi complète réussi-

te car l'interprétation, la techni-

que et le décor se complètent par

une admirable oeuvre d’art.
e

SAINT-PIERRE
Mme Lucien Thibault de Québec

est venue passer une fin de se-

maine chez ses parents, M. et Mme

Alex. Mercier.

 

— — “

Mme Henri C. Lislois, sa fillette

Nicole et son bébé après avoir pas-

sé une quinzaine chez sa belle-mère

Mme E. C. Lislois, est retournée à

Montréal.

M. Paul Emile C. Lislois de

Montréal est venu passer la fin de

semaine chez sa mère Mme E. C.

Lislois.

Milles Estelle et Fernande Clou-

tier de Montmagny étaient récem-

ment de passage chez leur mère

Mme Alfred Doyer.

M. Z. Cazes de Sts-Anme était

au début de la semaine, chez Mme

Alfred Doyer.
 

M. et Mme Camille Morin de Lé-

vis passent actuellement quelques

jours chez leurs parents M. Mme

Eug. Pelletier.
—e-

Mme Alfred Blanchette et sa
famille ont quitté Montmagny, pour
passer la belle saison parmi nous.

Saint-Denis

site de tn vawe 1

mar. M. Mme Albert Dupont

grands-parents de l’enfant.

SERVICE ANNIVERSAIRE:

Ces jours derniers, a été chanté

le service anniversaire de feu le

Dr. ‘Louis Emile Levesque.

VUES ANIMEES:

La semaine dernière, a eu lieu
une soirée de vues animées, au pro-

fit du cercle Lacordaire. Les gens

ont répondu à l'appel en très grand

nombre et furent satisfaits de leur

soirée. ,

la violence
faiblesse.

“Les longs discours n’avancent pas

Plus v8 4.13. "es Ju ude robe trainan-

te n'aide à la course”.

fores differe de

la

la
en. a A

LISEZ NOTRE JOURN Au,
—e —
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Bureau à Montmag nv

le Samedi

38, rue de la Fabrique

DR PAUL BIGUE
Ex-élève des hôpitaux

de Montréal et New-York

SPECIALITE
Maladie des Yeux, Oreilles

Nez, Gorge

t 449, 3iéme Avenue — Québec   
 

 

 

Fernand Sirois
Comptable Public Enr.

76. rue St-Pierre

QUEBEC

THFE.: 2-6039

   
===

Odilon de la Durantaye
Comptable Public Enr.

11, rue St-Pierre,

Montmagny

TEL.: 313

A

A Vendre
iCarottes, betteraves,

Siam ,patates.

S'adresser a:

Eugène G. Fournier,

R.R.No. 1 TEL: 433 S !

29 3 fs

 

 

choux de

 

A VENDRE
Des terrains pour construction.

Une bâtisse neuve, avec terram.

Un gros poêle de la Cie Bélan-

ger, Ltée, marque CANADA, pres-

que neuf.

Aussi porte d'intérieur

S’adresser à:

C.P.154 TEL.: 270
 

Attention propriétaires !
Je suis heureux d'informer le pu-

blic de Montmagny et des environs

que je suis a leur disposition pour

tous leurs travaux de couverture

de maisons, tels que bardeaux, as-

phalte, tole, papier et gravois, etc.

Ecrivez à:

WILSON GENDREA!]

Montmagny

ou

Voyez -

JOSEPH GENDREAU

Montmagny

A VENDRE
Belle propriété

située -

rue de l’Anse,

Montmagny.

S’adresser:

M. Damase Beaudoin

13/3 fs.

 

 

A VENDRE
Buick modèle 1940, remis à neuf.

Motocyclette Harley-Davidson,

modèle 1945, en bonnes conditions,
S’adresser:

RAYMOND FOURNIER

}
t

ASSURANCES
@ FEU
 

e vx

@ AUTO

VOL

ACCIDENTS

2 MALADIE  
@ RESPONSA BILITR

® EI

FAUL E. TASCHERE AU
COURTIER .

Tél: 205 — Rées.: 163

 

 

 

Tue du Dépôt. Montmayr)

Geo. René Fournier cr
Avocat

87, rue de la Couronne

QUEBEC
2-163] — 22-1632

Rén.: 2-2°%5

Installations

et réparations électriques
Travail de tous. genres, au élec

tricité. — Vente de moteurs et
cessoires électriques.

ROGER PROULX
En‘repreneur Electricien

Rue Ste-Marie

MontmagnyTEL.: 265

 

Buanderie Montmagny Enr.
La buanderie de Montmagny s

spécialise dans le lavage et le re-

passage du linge. Son dépôt est si-

tué au No 9, rue St-Paul, voisin

des Entrepôts W. Proulx. Tél.: 156.

On ira chercher vatre linge et on le

retournera aussitôt j.rêt. La direc-

tion n’a qu’une ambition: Bien ser-

vir le public.
 

Aux Dames et Demoiselles
Four vuvrases a l‘“Hems

ich” point d'ourlets à bord
picots, boutons couverts ou
pour vous procurer corsets el
brassitre de Marque “Nature
Rival”, renaez-vous chez-

Mlle Ernestine Coté
rue St-Thomas
Montmagny

2¢ na
 

A VENDRE
Un terrain à bâtir, mesurant 60

;ds par 80 pds.

S'adresser a:

Wilson Dionne.

Montmagny.

fs -25 3
 

Pour la préparation

de votre bois
Pour la Préparation de votre bois

pour quantités moyennes, adrmssez-

vous à:
Cercueils, MONTMAGNY INC.

6/3fs.
  
 

 

PES PRETS A BRODER. 
Montmagny,

Vous trouverez toujours un grand assortiment de
TISSUS A LA VERGE, COUPONS, ARTICLES ETAM-

R. R. No. 1, >

Montmagny. — Tél: 433 S 1 Il n’y a pas de progrès pour nu

13/3 fs. écolier au monde, ni en Ce qu'il ex
=— tend, ni en ce qu'il voit, Maif

LISEZ NOTRE JOURNAL seulement en Ce qu’il fait.

me —

. 3, rue Ste. Marie ; a

 

 

Rue St-Pierre

Réparation de moteurs 
RUE ST-LOUIS 
 

PLBERT MATHURA
TEL.: 454

Fers et Poéles électriques

_——a

AE

GERARD BOULAY
Marchand

Le magasin le plus complet
pour faire vos achats de
TISSUS A LA VERGE

Crêpes, lainages, cotonnades à dessins“ variés.

PATRONS BUTTERICK, — LAINE BOUQUET

Nd

Montmagny

Pompes. Laveuses  
MONTMAGNY, Qué  
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